
sur l’attitudo et, les demandes d’un Cardinal ; il s’est douté 
et délié de cette intrigue, et il n’a pas voulu ou il n’a pas 
pu éclaircir ce doute ! Ht c’est sans avoir voulu l’éclaircir, 
ou a1 ant de l’avoir pu, que Léon XIII, à toute aventure, 
a adressé à un Prin e de l’Eglise une dépêche qu’il prévoyait 
assurément devoir lui infliger un amer désappointement, une 
dépêche pratiquement décisive dans une question autour de 
laquelle se rencontraient la majorité de l’Episcopat de toute 
une Province ecclésiastique, le Premier Ministre et les Corps 
Législatifs d’un grande Province civile, et de hautes auto
rités d’un grand Ordre religieux ! Allons donc, Mgr. Hamel, 
verbis tin's fncitu stateram ! (Eccli. XXVIII, 29. Fais-toi une 
balance pour tes paroles). Verba prudentium statera pondéra- 
buntur. (Eccli XXI, 28. L’homme prudent pèsera ses 
paroles dans une balance).

Je finis sur ce mot : Pesons nos paroles. Bien qu’il me 
semble avoir pesé les miennes au poids de la justice et du 
sanctuaire, si cependant quelques mots s’étaient glissés sous 
ma plume, qui, outrant ma pensée, iraient frapper de hauts 
dignitaires dans le respect dû non-seulement à leur carac
tère, mais aussi à leur personne, je le regretterais sincère
ment, et d’avance ma volonté répudie les méprises de mon 
jugement.

Quoiqu’il en soit, une chose me consolera et me réjouira 
toujours : ce sera d’avoir occupé ici,—il s’agit de la cause, et 
non de ma personne,—une position défensive.—( Voir le Pro
logue À M. i.’Epitkvk, p. là).

J VSTVS.


